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plies de serpentine déposée par l'eau de la mer, ont ainsi
formé cette masse qu'on nomme aujourd'hui eozôon. C'est
là une découverte précieuse en géologie et qui pourra j'ter
une nouvelle lumière sur la détermination de l'âge et du
caractère des roches du Massachusetts.

Le dixhuitième Congrès annuel de l'Association Amé-
ricaine pour l'avancement de la Scien ce.

(Continué de la page 291 de 1er volume).

IV.

Les catholiqnes de Salem.- Boston, l'AlthenSum, le Boston museum.-
Cambridge, son muséun.-Le retour.-Concord.-Montpellier.-Les
Montagnes Vertes.-Mr. le G. V. Druon.-La femme aux serpents.-
La descente à Québec.

Dès le vendredi, les rapporteurs de la presse s'étaient enquis au-
près des ministres des différents cultes qui se trouvaient réunis à Salem,
dans quelles églises ils se feraient entendre le dimanche suivant, afin de
l'annoncer dans les journaux du samedi. Notre connaissance de l'an.
glais ne nous permettant pas de pousser nos prétentions jusque là, force
nous fut de décliner les invitations qui nous furent faites, et nous nous
contentâmes de chanter grand'messe et vêpres à l'église St. Jacques, pour
aider le vicaire qui se trouvait seul alors. L'église, de dimensions consi-
dérables, se remplit littéralement aux trois messes qui eurent lieu ce jour
1à, et nous regrettâmes une fois de plus, notre connaissance imparfaite de la
langue anglaise, pour pouvoir témoigner à ces fervents catholiques, com-
bien leur zèle pour l'assistance aux offices et leur bonne tenue dans le
lieu saint nous édifiaient et nous touchaient. L'Irlandais a la foi vive et
ne craint de la manifester en aucune circonstance. Dès le lendemain
nous reconnaissant pour nous avoir vu officier à l'église, quoique nous
fussions en habit laïque, les dames nous saluaient en pleine rue, d'une
révérence, à la façon de nos braves Irlandaises de Québec et de Montréal,
et au. grand ébahissement des froids yankes qui en étaient à se de-
mander d'où pouvaient nous venir de telles marques de respect.

Le reste de l'après midi, après les offices terminés, fut consacré à
quelque chasses entomologiques dans un jardin et à la visite des familles
Canadiennes qui vinrent en foule à notre rencontre.


